délibération 

DELA 

VILLE  DE  ROMANS* 


JI3ü  Samedi,  ti  juillet  1789  , Affemblée  des 
Notables  de  la  Ville  de  Romans,  dans  l’Hôtel  de 
ladite  Ville  , où  fe  font  rendus  nombre  de  No- 
tables Citoyens* 

M.  Pierre-Denis  Sablière  , Seigneur  du  Bou- 
cHet,  Ecuyer,  Juge-Royal  éc  Lieutenant-Général 
de  cette  Ville. 

Meflire  Ciaude-Pierte  de  Deiiey-d’'Agier  , Che- 
valier, ancien  O^cier  de  Cavalerie  , Chevalier 
de  l’Ordre  du  Roi  ^ Maire, 


M.  Mortillet , Avocat* 

M.  Bon  , Bourgeois. 

M.  Seyvon  , Procureur. 
M.  Ferrouiîlet,  Négociant. 
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Confeillers* 

M.  thomé  , Avocat  ; M.  Clsmeat  j Ëoup, 
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geoîs  ; M.  Roux , Procureur  j M.  Bifcarrat , 
Notaire  ^ M.  Nugues  5 Négociant  5 M.  Deloîle  , 
Négociante  - 


Notables, 


M.  Sue!  5 Chanoine  ^ M.  Peronnler  , Curé  ; 
M.  Chapta!-de-Grandmaifoo  ; M.  Blain  , Lieu- 
tenant eo  î’EleéLon  ; M.  Giraud  , Avocat  ; M. 
Mortîilet  , fils  , Avocat  ; M.  Montfort  , Méde-i 
cin  ; M.  Fochier  Desgodards , Notaire*, M.  Lom- 
bard , Procureur  5 M.  Vernet,  Négociant  ; M. 
Bodin  , Négociant  ^ M.  Boffan  ^ Marchand  -, 
M.  Durand,  Tanneur M.  Gpilion  , Chaude- 
roonier. 

M.  de  DêlIey^d’Agier , Maire  , a dit  i 
Messieüîi  s , 

r 

A rheureufe  nouvelle  de  la  réunion  , la  joie 
que  nos  Citoyens  ont  manifeftée  , étoit  moins 
bp  mouvement  populaire  6c  tumultueux  f qu’un 
fpeâ:acle  véritablement  attendriiTant. 

Voilà  |e  premier  êC  le  plus  pur  hommage 
rendu  au  fendment  de  concorde  5c  de  paix,  qui 
unit  tous  les  ordres.  Voilà  l’expreflion  naïve  d’un 
Peuple  , fenfible  à la  tendre  follicitude  de  fon 
Roi , ' 4s0rant  ardemment  cette  harmonie. 

Une  refpeélueufe  fermeté  a mérité  un  géné- 
reux facrifice  ; des  Citoyens  , des  hompies  , en- 


tu 
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, fe  rapprochent  comme  freres  , & vont  tra’? 
Vailler  , près  du  Trône,  à l’œuvre  auguile  de  la 
conftiiütion. 

Dans  ces  moments  d’aiégrefTe  8(  d’efpérance  ’ 
Meilleurs , offrons  aux  vertueux  Repréfentants 
de  la  Nation  l’expreffon  de  notre  reconnoif- 
fance  ^ Ôc  prions  les  Députés  de  notre  Province, 
dont  la  conduite  patriotique  a prouvé  la  fageffe 
de  notre  choix  , fait  confirmer  leur  million  , 
de  permettre  que  nous  puiffions , fous  leurs  auf- 
pices , nous  acquitter  ^ envers  l’AlTembiée  nation 
nale  , de  ce  devoir  aulTi  preffant  que  facré. 

Le  Difcours  de  M.  le  Maire  ayant  été,  furie 
champ,  tranfcrit  fur  le  regillre  , l’AlTcmblée  y a 
Unanimement  applaudi  , ÔC  Ta  adopté  comme 
étant  rexprelîion  lincere  de  fon  cceur,  de  fes  fen- 
timents  ÔC  de  fon  patriotifme, 

Elle  a arrêré  qu’Extrait  de  la  préfente  fera 
envoyé  par  MM.  les  Maire  & Echevins  , à MM, 
les  Députes  de  la  Province  aux  Etats-Généraux, 
avec  priere  de  vouloir  bien  la^  mettre  fous  les 
yeux  de  l’Affemblée  nationale,  pour  lui  expri- 
mer les  fentiments  de  refpeft  & de  reconooif- 
fance  dont  cette  Ville  eft  pénétrée  pour  cette 
Augufte  Affemblée. 

A arrêté,  de  plus,  qu’Extrait  de  la  préfente 
fera  envoyé  à MM.  de  la  Commllïïon-Intermé- 
diaire  des  Etats  de  cette  Province. 
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i3e  laquelle  Délibération  8c  Arrêté  , Moufdlt 
Juge-Royal  avons  donné  aâe,  ÔC  figné  avec  MMé 
les  Maire,  Echevins,  Confeiilers,  Notables  6C 
autres  Citoyens  ici  préfents  , fans  diftinâ:ion  de 
jrang  ni  de  préféance  , êl  lé  Secretaire-Greffief* 

Collationné*  ËOCHARÛ  , S eemaire- Greffier* 


